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L’Egypte ancienne riche en une grande variété de produits, mais aussi demandeuse de 
nombreux biens qu’elle devait importer, a organisé un système d’échanges aussi bien sur son 
propre territoire qu’avec les territoires et pays avoisinants.   
 
 
Les voies de communication 
 
Le Nil est la grande autoroute égyptienne.  Mais les chemins et les routes existaient et étaient 
entretenus avec régularité.  Des routes vers le monde extérieur ont été construites.  Quelques 
rares exemples ont survécu. 
 
Le commerce extérieur 
 
Les voies commerciales internationales liaient l’Egypte au nord dès le début de son histoire.  
Les témoignages en Palestine sont nombreux.  Des fouilles à Gaza par exemple ont mis à jour 
de beaux exemples.  Des fouilles archéologiques en Israël ont aussi apporté des informations 
complémentaires sur les relations avec les Cananéens.   
 
Les échanges commerciaux vers le sud, sont bien illustrés par l’expédition vers Pount pendant 
le règne d’Hatchepsout.   
 
Des documents égyptiens mentionnant des voyages commerciaux (par ex. :« le rapport 
d’Ounamon ») sont riches en informations concernant le droit international, les échanges 
commerciaux, le fonctionnement des relations diplomatiques, et l’existence (ou non) du 
respect du concept abstrait qu’est le droit international concernant les personnes et les choses.   
 
Un autre texte littéraire, le « conte de l’Oasien » traite d’un commerce, ni vraiment 
international, mais plus étendu que purement intérieur : celui avec les oasis.  Il apportait 
également des produits rares à la vallée.   
 
Le commerce intérieur 
 
Une grande partie du commerce se faisait par bateau, ce qui favorisait le commerce à plus 
longue distance, le transport de lourdes charges.  Les lieux d’échanges, tels que les 
représentations nous les montrent, étaient souvent situés à proximité des débarcadères.   
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Les marchands n’étaient pas nécessairement des commerçants professionnels, mais exerçaient 
occasionnellement des activités d’échange.   
 
Les femmes sont régulièrement représentées dans les scènes de marché.  Elles sont aussi bien 
les marchandes que les acheteuses.  Les marchandes traitent aussi bien dans des échanges de 
proximité qu’avec des étrangers (tombe d’Ipouy TT217).   
 
L’exemple du vin. 
 
La boisson « alcoolisée » égyptienne la plus répandue est la bière.  Sa production est 
domestique.  Les échanges incluant la bière, concernent le paiement de salaire.  Le vin, lui, 
était un produit de luxe dont le commerce est assez fréquemment mentionné.  C’est aussi une 
des offrandes appréciées des divinités.   
 
Les vignes égyptiennes étaient, semble-t-il, situées au nord-est du Delta, dans la région du 
Fayoum et en Moyen Egypte.  Cette répartition s’est plus ou moins bien conservée jusqu’à 
l’époque copte.  Les vignes pouvaient être la propriété de domaines comme de particuliers.   
Elles pouvaient être des vignes d’agrément comme des vignes de production importante.   
 
La production était classifiée selon les domaines, selon les vignerons responsables et selon 
l’année.  Ces éléments sont indiqués sur les étiquettes des jarres.  La production est 
considérée comme une spécialité appréciée.  Des étrangers peuvent être choisis pour être 
chefs-vignerons.   
 
 
Conclusion : 
 
Les échanges commerciaux sont une partie importante de la vie en Egypte ancienne tout au 
long de son histoire, concernant la population tout entière.  Ils situent l’Egypte dans son 
contexte géographique et sont de bons indicateurs de l’importance de l’Egypte vis à vis de ses 
voisins – ou de sa moindre importance –.   
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